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De Breft le 30, Novembre. 


a fait il y a deux 

jours la revuë d: P 

Efcadre de M. de 

Bompart > «mais il 

neft pas, encore 

parti: le change- 

ment, qu’il y a eu à 

Legard du comman- 

dement du. Vaif 

feau le Sage, a été caufe du retarde- 

ment du départ. Il avoit été donné au 

Comte de Choifeuril, & c’eft maintenant 

M. de Guichens qui le monter: Vingt- 

deux Bâtaill défilent aëtuellerment 

vèrs nos Côtes; il paroit qu’on fera ici 

printems prochain un grand embar- 

quement, de Troupes.. Nous ne. pour- 

rons plus.avoir des Nouvelles du Canada 

que par le canal des Anglois, ce qui va 

rendre pestes celles, qu’ils annonce- 

ront comme leur étant avantageufes; © 

ef fur ce pied là que nous regardons une 
preétenduë Lett 


fl 
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écrite à la Cour par le 
Marquis de Monicalm, que les Anglois 


publient avoir interceptée, & par laquel- 
le ils veuillent, que ce Commandant de 
nos Troûpes ait mandé, lui être impof- 
fible de pouvoir ‘tenir jufques à la St. 
Jean, fion ne lui envoye pas de pui 
fans fécours. Les dernieres Nouvelles 
qu'on areçu direétement dece Païs.là 
ne s’ännonçoient_ point fur ce ton. La 
Compagnie d.s Indes fait aétuellement 
préparer quelques Vaiftaux à P Orients 
& l’on croit, qu’elle a deffein de les faire 
partir pour lés dage dans lemois de Dé- 
cembre prochain. 
De Verjailles le 14. Decembre. 

Le Sieur de Cheverfs Lieutenant-Gé- 
néral des Armées du Roi; Commandeur 
Grand-Croix de FOrdre Royal & Mili- 
taire de Saint Logis, ayant été nommé 
par le Roi de Pologne, Bleëteur de Saxe, 
Chevalier de l'Ordre de l’Argle Blancs 
reçut le 2. de ce mois, avec la permiflion 
de Sa Majeftés des mains du Comte de 
Luface, le Cordon de cet Oïdre, avec le 
Portrait du Roi de Pologne dans une 
boite d'or enrichie de diamans,& une let- 


16e 
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tre de ce Monarque, remplie de témoig- 
nages d’eftime & de bienveillance. 

Le fo. le Roi, en entrant au Confcil, 
trea Pair de France le Duc de Choifeul, 


Miniftre & Sécrétaire d’État des Affaires ° 


Etrangeres. 
De Paris le 16. Decembre. 

Le 12. de ce mois, le Parlement, tou- 
tes les Chambres afflemblées, enregiftra 
un Edit du Roi,portant création de trois 
millions fix cents mille livres de Rentes 
viagtres fur les Aides & Gabelles, II eft 
ftatué par cet Edit, que les conftitutions 
particulieres de.ces Rentes he pourront 
être moindres, fur une feule tête, de 
cinquante livres» & fur deux, têtes, de 
quarante livres dé jouiffance: annuelles 
Que les Rentes acquifes fur une feule tê- 
te, feront réparties en fix clafses: La pre- 
miere. depuis la naïffance, jufqu’à Cin- 
quante ans accomplis, à dix pour cent: 
la feconde: depuis! cinquante jufqu’à cin- 
quante-cinq, à dix & demi; la troifieme 
depuis cinquante-cinq jufq’à foixante, à 
onze;la quatrieme depuis foixante jufqu’ 
à foixante cinq, à douze; la cinquieme 
depuis foixante-cinq jufqu’à foixante dix, 
à treize; lafixieme depuis foixante dix 
jufqu’à foixante quinze ans, &au def- 
fus, à quatorze pour cent; & que les 
Rentes. fur deux têtes feront acquifes, 
fans diftinŒion d'âge & de claffe, à huit 
pour cent. 

L’ Academie Royale des Infcriptions 
& Belles-Lettrés a fait une Députation 
extraordinaire au Comte de Cantillana, 
Ambaffadeur du Roi des Deux Siciles, 
pour rendre ‘fés aétions de graces, des 
marques de bonté & d’eftime, dont ce 
Monarque . l’a honorée, en lui faifant re- 
mettre par fon Ambafladeur les deux 
Volumes, qui traitent des antiquités 
découvertes à Herculanum. Le Comte 
de Cantillana a reçu les Députés, avec 
toute forte d'égards & de politefle, 


: On a trouvé dans la Citadelle de Rhi#- 
fels foixante-douze pièces de Canon, 
trente-cinq mortiers, & beaucoup de mu- 
nitions de guerre. On y a fait cinq cents 
trehte prifonniers, dont vingt Officiers 
& un Colonel, 

De la Haÿe le 21. Decembre. 

Nos Seigneurs les Etats dé cette Pro- 
vince reprirent avant hier leurs délibéra- 
tions.. Le Comte de Go/ofkin, Ambaf. 
fadeur de Impératrice de Rufes fut le 
18. enconférence avec les Députés de 
PAfemblée des Efafs- Généraux. Le Ba- 
ron de Reischach,;Envoyé Extraordinaire 
de la Cour de Pienne; le Général d'York, 
qui eft revetu du même caraëtere ‘de la 
part de celle. de Lendres; & Mr, Cornet 
Réfident des Cours Bleëtorales de Cologne, 
de Munichs & de Mañheim,ont aufi con- 
feré» chacun à part, avec quelques 
Seigneurs de la Régence. Le Lord Sack- 
ville, Commandant en Chef des Troupes 
Angloises en “Allemagne, a continué fa 
route pour paller à Londres, après avoir 
eu une Audience particulière de Madime 
la Princefle Gouvernante. 

Les Armateurs Anglofs continuent 
leurs Depredations. Le Capitaine Guil- 
laume Fobnftone,; Commandant le Navire 
PEmerentia: Gally, chargé à Hambourg 
pour Lisbonne, pour le compte desSujets 
de cette République, a envoié à Rot- 
terdam. une Déclaration formelle, por- 
tant en fubftance. j 

Que le 21. Novembre; à 9. heures du 
matinstřois Corfaires lui envoitrentleurs 
Chaloupes qu'ils remplirent à deux'repri- 
fes, manége, qui dura toute la journée. 
Le foir, ilen [urvint un quatrième, qui 
remplit auf fa Chaloupe,de facon à courir 
rifque de la voir couler à fond: Le pilote 
fut traité comme un Chiens © le refle de 
P Equipage chafsé le Coutelas. à la main. 
Les Marchandifes pillées confiftoient en 
‘ Toile & Coton: Iy avoit une Caife rem- 


` 


plie de Miroirs, qui tous ont éte brisés 
Le tout, à vuë de pays pent valoir 10. à 
12000. Florins, 

De Bruxelles le 22. Decembre. 

Des Lettres de Madrid du 5. de ce 
mois portent, qu’on n’y étoit pas encore 
tranquile fur l’état dans lequel le Roi fe 
trouvoit à Jillaviciosas qu’on avoit mê- 
me déjà coinmencé à faire des priéres 
publiques & des proceflions dans la Ca- 
pitale, pour obtenir du Ciel le rétablif 
fement de la Santé de $, M. Cath: & qu’ 
on en feroit de même fucceffivement 
dans toutes les villes du Royaume. 

Le Régiment de Royal Barrois Infan- 
terie paffa hier par ici venant du Bas- 
Rhin, & allant à Valenciennes. 

Les nouvelles de Hollande portent, 
que Madame la Princefle Gouvernante 
eft'dans un état, qui.fait craindre pour 
fa vie, & que fa maladie eft une Hydro- 
pifie de la plus mauvaife efpèce. 

De’ Francfort le 26. Decembre. 

Tout continué d’être. tranquille de 
part & d’autre fur le Bas-Rhin ainfi que 
dans la, Hef. On mande fimplement de 
reveli, qu’il y.a fi peu de malades à l’ 
Hopital général de l’Armée, qu'on ne 
croit point, qu'il y ait d’exemple,qu’une 
Arméé en ait eu un nombre auff peu 
confidérable. 

Les lettres de Coblentz en datte du 22. 
de ce mois portent, que l’on. faifoit ce 
jour-là tous les préparatifs néceflaires, 
pour yrecevoir 4.Compagnies de Grena- 
diers François, qui devoient entrer dans 
cette ville. Ces lettres ajoëtent,que l'on 
croyoit, qu'il y auroit auffi dans peu des 
Troupts decette nation dans la Forte- 
refle d’Æbrenbreitfiein. 

Il eft parti d'ici ce matin-un nouveau 
tranfport  confidérable de Troupes: de 
Naffau- Weilbourg, pour fe rendre à l’Ar- 
mee de l’Empire, 


De Hambourg le 23. 1obre. 

On a reçu de Armée Suédoise la nou- 
velle fuivante, à 

Le Lieutenant-Colonel Pechlin ayant 
à fes ordres 400, hommes d’Infanterie & 
30.Dragons avec trois. pièces. de canon, 
fut détache la nuit dug. au ro. à Isle 
T Qfedom,. d'où il marcha à la pointe du 
jour fur. Zinnoviiz;: Jl y fit attaquer par 
28. Dragons, 30: Houflars Pruffiens, qui 
y ayoicnt pris: pofte, & qui bientôt en 
furent delogés, M. Pechlin continua en- 
fuite fa marche fur Sempiensoù il attaqua 
dé nouveau les Houffars Prafffenss qui 
étoient dans des broffailles, & les pouffa 
vèrs Je defilé, quiet entre Sempien & 
Dameron’,où 200. hommes du Régiment 
de Puttkamer ayant avec eux deux pièces 
de canon, s’étoient retranchés dans une 
pofition extrémement avantageufe. Les 
Pruffiens firent dabord. feu de cette Ar- 
tillerie, mais fans beaucoup de fuccès, 
& ils furent obligés de fe retirer à Cofe- 
roms" Jls y prirent pofte, & recommen- 
cerent d'y tirer dé leur canon; mais ils 
furent encore contraints de céder, & de 
fe replier en hâte fur Lodin, Jls ont per- 
du, outre les morts, 45. hommes, qu’on 
leur a faits, prifonniers: On leur a aufi 
pris une de leurs pièces de canon, 3.Tam- 
bours & quantité d'armes & de fourni- 
mens, qu’ils ont jettés dans leur retrai- 
te precipitée. 

Suivant les nouvelles du Mecblenbourg, 
quantité de jeunes gens quittent ce pays, 
pour éviter le fort, dont les menace la 
prochaine arrivée des Troupes aux ordres 
du Général Comite de Dobna. 

Onaffure, que le Roi de Dannemarck 
a donnné ordre à tous les Marchands & 
Négocians Danois qui ont fouffert des 
Déprédations des A4nglois, de dreffer des 
Etats des pertes, qu’ils ont Faites. 


De Berlin le 23. Decembre." 

Les Lettres de Breslau nous appren“ 
nent, que S. M. eft heureulément arri- 
vée de Dresde encette Ville le 14. de ce 
mois. 

‘De Dantzig le 3. Janvier, 

Suivant les nouvelles de PArmée Ruf- 
fienne, Elle ef diftribuee de la maniere 
fuivante dans fes Quartiers d'hyver. 

La premiere divifion, aux ordres du 
Général Frolof Bagréow;laquelle à paffé 
la pifiule à Dirschau, s’étend depuis £l- 
bing jufqu’à Marienmerden. 

La féconde, commandée par le Géné- 
ral Rexanom, s'étend depuis Marienmer- 
den, où elle a pafe la Vifiule, jufqu’à 
Graudenx. 

La troifieme, qui apalé ce fleuve 
près de Culm fur un pont de batteaux;, 
eft fous les ordres du Général Roman- 
gaws & s'étend depuis Graudenz jufqu’à 
Culm. 

Ce qu'on nomme le Nouveau Corps, 
commandé. par le Général Broun & par 
le Prince Gallicrin, a pafsé la Viffule fur 
Je pont de Thor, & s'étend depuis cette 
Ville jufqu’à Calm. 

La Brigade du Général Pannin avoit 
déjà pafsé à Thorn avant l’arrivée de tet- 
te derniere divifion, quoiqu’elle fut de la 
premiere, & doit prendre fés Quartiers à 
elau dans le Royaume de Pruffe. 

Le Général Comte de Fermir fe tient 
à Marienmerden; lès Généraux Brouns 
Galliczins Dolghoruks, Olitzs & Holmer 
font à Thorn, X ily a dans cette Ville 
une Garnilon, forte de plus de 2000. 
hommes. . 

On 2ffure au refte, que ces Troupes 
ont des ordres exprès'de recommencer de 
très bonne heure leurs opérations: & qu 
elles ne tarderont pas à recevoir des ren- 
forts confiderables, les lettres de Peters- 
bourg portant, qu’on fait par tout à cet 
effet d’immenfes levées. 

De l'arsovie le 13. Janvier. 
La Relation de l’Invéftiture de S. A. 


R. Mgr. le Duc de Courlande, dont nôus 
n’avons donné dans la Gazette préceden- 
te, qu'un abrégé, fera en peu de tems 
„plus amplement & plus exaËtément cir- 
conftanciée. Les Principaux des Duchés 
de Courlande & de Sémigallesqui fe trou- 
verent ‘à cette Cérémonie, font: Mef- 
fieurs, de Manteufel Sroege; de Fitting- 
hoff Scheel, Colonel dans PArmée du Roi 
de France; de Bruggen; de ebra, Capi- 
taine dans le Régiment des Gardes de la 
République de.Pologne; de Behr, Cham- 
bellan de S. M.; de Kevserlingh, Confeil : 
ler Intime; & Chambellan de S. M:, Sta- 
rofte de Baufeen; de Hahn; de Rönne; de 
Korfs Starofte de Rofillens préimier 
Député de Courlande; de Heyk ing fecond 
Député de Courlande;' de Homen, Chan- 
cellier de S: A. R. Mgr. le Duc de Cour- 
landes ide Amen, fon fils; de Mirbath 
Chambellani de S. M. ; de Wolde Starofte 
de Frauenbourg; & de HepkingsLieute- 
nant Colonel. 

Le Séréniflime Prince Rotal Duc de 
Courlande daigna hier honorer de fa pré- 
fence le Collège des Nobles des Ecoles 
Pieufes; où il fut félicité en Latin ( au 
nom de l’illuftre & nombreufe Nobl:ffe 
qui y eft élévée,) par le jeune. Comte 
' Mnifzech fils de Mgr. le Grand Cham- 
bellan de Lithuanie; Jl Jui préfenta en- 
fuite fon Difcours imprimé, qui avoit 
mérité l’applaudiffement & l’approbation 
univerfelle de tous les Scigneurs, Evé- 
ques, Sénateurs» Miniftres d'Etat, Of- 
ficiers de la Couronne, & du Grand Du- 
ché de Lithuanie, aufi bien que des Mi- 
niftres Etrangèrs, & des Seigneurs Cceur- 
Jandois, qui tous s’y trouverent’prefens, 
& furent très-fatisfaits des juftes louan- 
ges, que S A. R. reçut: & d’avoir på 
en méme tems lui témoigner en leur 
particulier le fincère attachement,’ qwa 
pour lui toute la Nation, 'ainfi que tous 
les Etrangers. 


N°. IV. 
SUPPLEMENT a ra GAZETTE pe VARSOVIE 


DU 13. JANVIER 1759. 


Suite du Dilcours des Négocians Députés à Madame la Princelfe 
(C Gouvernante. 

Qen au prémier Point, les Négocians ont vu avec bien de la joie les 
difpoñtions , où fe trouvoient Mr. Pitt & les autres Seigneurs du 
NE Miniftère; de donner [atisfa6tion à Leurs Hautes- Pusfances, entant 
{que les plaintes de leurs Spjėts féroient bien fondées; mais ils décla- 
AA rerent,que cela même leur doit fairé craindre. &conclure,qué le Mi- 
niftère en Angleterre ne voudra admettre, comme bien fondées, que peu de plaintes 
des Sujets de la République, d'autant que l'expérience les éclaire (ur les fentimens, 
que l’on nourrit en général en angleterres rélativement aux Vaiffeaux, appartenant 
„aux Hollandois, que l'on y a amenés ; & ce d'autant plus qu’on paroit vouloir ac- 
„crocher la fatisAétion à donner à L.H.P. à deux, peut être même à un plus grand 
nombre de Points, que L.H.P. devroient au préalable açcorders à Angleterre, nom- 
,mément le Trafic & la Navigation aux Iles François, & en fecond lieu le:rans- 

„port des Materiauxs propres à la conftruétion des Vaiffeaux, en France. 

Les Négocians ne fauroient fe difpenfer de s’arrèter un moment fur ces deux 
»Points,parce que leur honneur fe trouve engagé au prémiers & le bien du Commer- 
ce de la République dans tous les deux. Car Mr. Pitt a polé hardiment, & dit à 
l'Envoié ‘Hop, que la Navigation © le Trafic aux Iles Françoiles fe faifoient pour 
le compte des François, quoique fousides noms fimulés. 

Cette affértion infinue, que tous les Certificats, qui fous ferment atteffosent que 
les Vaifeauxs Marchandifes € Effets deffinés pour ces Iles, appartenoient aux Hol- 
landois » ont été trouvés faux € fabriqués; Que les Négocians intereffes au Com- 
merce, ont preferé leur gain à leur falut éternels & que par de faux fermens ils auro- 
iént livré leurs Ames. à la damnation éternelle. Qui ne frémit point quand il penfe 
„à de pareilles abominations, fans parler d’une imputation: de cette nature répandue 
„lur le gros d’une Nation ! 

C'eft que fait cépéndant Mr. Pitt. Les Négocians ne peuvent affez exprimer 
combien ils font fenfibles à une accufation fi outrée. Ils fe perfuadent, que V.A. 
„Roiale, fuivant fon équité ordinaire, a trop bonne opinion des Habitans des! Pays- 
» Bass Pour regarder cette affertion de Mr. Pitt comme une: vérité, & le Commer- 
ce en général comme fouillé d’un blâme pareil. 

„Quoique la Navigation & le Commerce à ces Iles foient regardés: dans ces 
»Pays-ci par le Souverain même comme très-légitimes,. il s’en faut de beaucoup que 
„les Nésociañs vouluffent qu’on les maintint par force. Ils font trop perfuadés, qu’il 
snel pas de l’Intérêt de la République de defobliger une Puiffance voifine pour le 
foutien d'une Branche de Commerce, dont au bout du compte ilsne font point 
surs de jouir en tems de Paix: mais ils font ftupeñés que ce foit aujourd’hui en 
svdngleterre un Siftême de convenance de nous empêcher de transporter ces Mar- 
»Chandifes, que les Arglois eux mêmes reconnoiffent nous être permis en vertu de 
„l Article IV. du Traité de 1674. de transporter par tout à bord de nos Vailleauxs 


„excepté aux Places bloquées ou invefties. C’eft ruiner entiérement le Commerce 
s5& la Navigation des Sujets de la République dans la Mer Baltique » & toute la 
ss Moftovie; car perfonne ne fera venir des Marchandifes, s’il ne peut les débiter. 

„Et, fi en troifième lieu oh y ajoute le Cabottage, c'eft-à dire la Navigation 
»un Port de France à l’aütre, auquel celle de Frifé eft fi intereffée, & qui, pen- 
»dant touté la Guerre, a fi fort déplu aux .4nglors, il paroit aux Négocians que les 
sautres Articles du Traité de 1674. ne valent pas la peine, qu’on ait de l’obliga- 
stion aux Anglois » puisque fur ce pié-là ce feroit anéantir tout ce qu’il. ÿ a d’effen- 
ptiel dans le Traité, outre qu'aucune autre Puiffance maura plus fujet dé nous ac- 
»corder quelques avantages. par deffus d’autres Nations. (Le refte ci-après.) 

De Nuremberg» le 26. Decembre. 

Le Comte de Maguire Lieutenant-Général ayant été informé, qu’un Corps 
de Troupes Ennemies s’étoient avancé le 23. de ce mois fur Schleitx, & y avoit mis 
environ.350. hommes de Garnifon, il manda au Général Prince de Szo/berg de faire 
reconnoitre la pofition de l’Ennemi à Schleitx avec des Houffars & des Croates, & 
de tâcher de le deloger de.ce poite, trop voifin du cordon de l’Armée de l’Empire. 

Le Prince de Stolberg ordonna en conféquence au Baron de Spleny s» Lieute- 
nant Colonel du Régiment de ce nom, de marcher avec 200. Croates & roo. Houl- 
fars jusqu’à portée de schleitx. M. de Spitznafs, Capitaine au Régiment de Naf- 
fau » & Aide-de-Camp du Prince. de Stolberg fut envoyé avec ce Détachement , 
pour reconnoitre les Ennemis : ce Prince s’étoit propofé -de fuivre lui même le len- 
demain avec d’autres Troupis, pour tâcher de les enlever. 

Cependant le Livutenant-Colonel Baron de Spreay s'étant approché de Sch/ertz 
hier 25. vèrs les 10 heures du matin, après avoir laïffé fes Croates en arrière près 
un Bois, les Ennemis commencerent à fon approche à faire feu dela Ville les 
Croates s’avancerent la-deffus, & forcerènt une des Portes de Schleitx; fur quoi les 
Pruffiens fe retirerent à la hâte par deux autres portes : on leur fit néantmoins en- 
core dans la ville quelques prifonniers. Au refte les Croates & les Houffars fe mi- 
rent fur le champ à leur pourfüite ; ils leur fäbrerent beaucoup de monde- & leur 
prirent 28. hommes. 

Une partie du Détachement ennemi s’eft retirée fur Mihldorffs où eft le Franc 
Bataillon de Wunfth , & le refte a pour la plus part été difperfé par les Troupes 
Impériales, qui n’ont fait en cette occafion qu’une perte très-legére. 

On ne peut rendre trop de Juftice à l’AËtivité & à l'intelligence du Prince de 
Stolberg > & à la bravoure du Baron de Spleny, & de M. de Spitanafs. 

On a d’ailleurs appris , que le Général-Major de Luxinfky avoit fait enlever à 
Xrañichfeld un Bas-Officier Pruffien, qui y failoit des Recruës, avec quelques hom- 
mes, qu’il avoit déjà enrollés. 

De Vienne, lez. Fanvier. 

L'Empereur a gardé la chambre pendant quelques jours par rapport à une le- 
gére indifpofition, dont S.M.L. eft maintenant entierèment rétablie. 

On apprend de Verfuilless qué.le Roi T. C.. a nommé fon Ambaffadeur auprès 
de LL. MM. I. & R. le Comte de Choijeul, Lieutenant-Général de fes Armées & 
de la Province du Dauphiné, 


ne eme ns 


AVERTIS MENT. 
On fait favoir aux Amateurs, que les livres, qui fe trouvent dans le fupplement 
du Catalogue, qui fe diftribue dans la maifon d’Eckffein derrière Otwvotx, (on arrivés. 
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